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Mot de la présidente

En février, des Canadiens et des gens 
venus de partout dans le monde étaient 
réunis à Vancouver pour participer 
comme athlètes ou spectateurs aux Jeux 
olympiques d’hiver. Ce fut pour tous un 
événement rassembleur et une expérience 
formidable d’unité entre les peuples du monde. Un mois 
avant cet événement, le monde s’était uni pour venir en 
aide aux habitants de Haïti et maintenant le Chili est en 
demande de secours. Nous sommes encore touchés par 
ces événements.

Ici, en Alberta, on a de la difficulté á s’organiser au niveau 
des ainés francophones albertains. Nous comptons un 
total de 25 000 personnes âgées de 50 ans ou plus selon 
les dernières statistiques. C’est peut être l’occasion d’une 
prise de conscience de la part des personnes ainées et 
des retraités francophones de l’Alberta et de réaliser à quel 
point leur contribution peut être importante à la vitalité des 
communautés francophones. 

En fait, je crois que les personnes ainées sont prêtes 
à relever ce défi et à continuer de façon significative à 
revitaliser et assurer l’épanouissement des communautés 
francophones un peu partout en Alberta. 

Un très grand nombre de personnes ainées et retraités 
exercent déjà beaucoup de leadership dans leur 
communauté respective. Il est important de continuer à les 
appuyer dans leurs efforts.

Malheureusement, notre association ne compte 
actuellement qu’environ 200 membres. La FAFA est 
là pour venir en aide aux ainés et pour les appuyer                          
dans leurs efforts de demeurer francophones en solidarité. 
Si on veut continuer à recevoir des services en français, 
il faut absolument faire les efforts nécessaires pour 
augmenter les adhésions afin de donner plus de force à 
notre cause. 

J’invite donc tous les francophones de 50 ans et plus à 
devenir membres de la FAFA ou de leur club local d’ainés 
francophones. La modique somme de 10 $ renforce le 
dynamisme de VOTRE ASSOCIATION!

Comme votre présidente je vous lance ce défi. 

JOYEUSES PÂQUES à tous!

- Germaine Lehodey

Fédération des aînés franco-albertains
108B, 8627, rue Marie-Anne-Gaboury (91 St.), Edmonton, AB, T6C 3N1

Courriel : bureau@fafalta.ca   Site Web : : www.fafalta.ca 

Ici et là à la FAFA
•	 Rencontre du CA 

19 mars - mettre à 
jour les dossiers de 
l’organisme et revoir  
le plan triennal.

•	 Projets avec deux 
partenaires : 
l’Association des 
juristes d’expression 
française et le Réseau 
santé. (voir articles en 
page 2) 

•	 Plaisir d’apprendre - 
du 3 au 7 mai 2010. 
Cette année nous planifions produire une vidéo promotionnelle durant la 
semaine pour faire connaître cette activité partout en province et inviter 
les 55 et plus qui vivent à l’extérieur de la ville d’Edmonton de venir vivre 
cette expérience.                                                       

•	 La publication du 10e cahier des Échos franco-albertains est prévue pour 
le mois de mai. On cherche des histoires « Quand j’avais 20 ans ». 

•	 Les 14 et 15 juin – notre Congrès annuel et l’AGA qui auront lieu à la 
salle paroissiale Saint-Thomas à Edmonton. Notre thème Ne pas se faire 
prendre mais faire apprendre. Notre conférencier, M. Donald Michaud, 
directeur général du Conseil scolaire Centre-Est, des membres de la 
Gendarmerie royale du Canada qui offriront des solutions pour prévenir 
la fraude et deux ateliers sur les deux sujets de notre thème avec Mme 
Simone Demers.

•	 C’est aussi le temps de soumettre le nom d’une personne que vous 
jugez mérite le prix de l’Aîné.e de l’année. Les représentants des régions 
ont reçu les formulaires qui doivent être envoyés à Mme Solange 
Bachand avant le 14 mai. 

•	 Le deuxième souper rencontre des jeunes retraités aura lieu le 24 mars 
à Edmonton. Ces rencontres suivent l’exemple des jeunes retraités de la 
région d’Ottawa et ont pour but d’identifier les besoins et intérêts des 50 
à 65 ans. C’est une initiative locale qui pourra être répétée dans d’autres 
régions si les clubs d’aînés le désirent. 

•	 Notre prochain casino aura lieu les 19 et 20 mai au Casino d’Edmonton 
sur Argyl. Merci à tous ceux et celles qui ont déjà accepté d’aider. Il nous 
manque des bénévoles pour combler quelques postes et on vous invite à 
appeler le bureau si vous désirez aider. 

•	 Deux projets ont été approuvés : Le programme Nouveaux Horizons 
a accordé 15 000 $ pour un projet Les aînés actifs et en santé qui 
fera suite au projet Bouger pour garder la santé en partenariat avec la 
Fédération du sport francophone de l’Alberta.

•	 Patrimoine canadien a aussi approuvé un programme de Mentorat qui 
sera développé par des personnes ressources en région. Ce projet 
débutera au printemps et doit être complété avant le 31 décembre 2010. 

Merci à tous ceux et celles qui ont répondu au petit sondage 
de la Fédération du sport francophone de l’Alberta. 

Mme Madeleine Lundrigan est l’heureuse gagnante du prix.

ANECDOTES
Nous sommes à la recherche d’anecdotes portant sur 
les contacts que vous avez avec vos petits-enfants. 
Si vous les avez entendus employer des expressions 
amusantes, vus faire des gestes étonnants pour leur 
âge ou raconter des choses qui vous ont surpris, 
n’hésitez pas à nous les faire parvenir. Nous voulons 
en publier dans L’Éveil. Nous aimerions recevoir un 
texte entre 100 et 125 mots. 

« Pour être heureux, il faut savoirà faire 
deux choses: fermer les yeux 

et ouvrir les bras.»
- Pensée d’Eugène Labiche
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Le Club de l’amitié de CalgaryClub du Bon Temps de Saint-Isidore

 
Les activités régulières se poursuivent chaque semaine. Dernièrement, 
ave l’appui financier de la FAFA et de la Fédération du sport francophone 
de l’Alberta, nous avons acquis un jeu de poches et un jeu de Wii. Plu-
sieurs ainés se pratiquent en faisant de l’exercice. Il y a quelques jours 
un groupe d’élèves de l’école des Quatre-Vents sont venus dîner et par-
ticiper à des jeux avec nous. Une belle rencontre entre les jeunes et les 
gens d’âge d’or.

- par Odile Allard

Tour d’horizon de nos régions

Le 8 décembre a eu lieu le banquet 
annuel de R.A.R.E. avec la chorale 
Mélodie d’Amour qui nous a encore 
cette année diverti avec ses chants 
de Noël, et Mme Edna Fortin qui 
nous a servi un repas de première 
classe. Merci à Émile Amyotte et 
Guy Augert pour le 50/50 et à tous 
ceux qui ont participé. 
 
Le 19 janvier s’est tenu notre réu-
nion annuelle où 35 personnes étaient présentes. Nous avons eu des 
élections dirigés par Diane Noël. Deux personnes n’ont pas sollicité un 
nouveau mandat : Mme Thérèse Conway ainsi que Mme Liette Bugeaud. 
Nous les remercions pour les services qu’elles ont rendu à cette organi-
sation durant les quatre dernières années.
 
À cette réunion, nous avons voté pour un nouveau nom qui est Club des 
Retraités d’Edmonton. Cette organisation sera enregistrée auprès de la 
province au cour des prochains mois. Un nouvel exécutif a été élu : à 
la présidence Pierre Savard, vice-présidente Colette Boutot, secrétaire, 
Marie Anna Lafrance, trésorier, Émile Morin, aide Guy Augert, Muriel Re-
naud et Cyril Royer. Nous vous remercions de la confiance que vous 
nous faites. Merci 
 
Nous avons le Carpet bowling les mercredis de 10 h à 12 h à la salle 
Saint-Thomas d’Aquin. Tous sont les bienvenus. Au plaisir de vous voir!

                  - Votre président, Pierre Savard 

Club de l’Aurore de Bonnyville

On a fait l’éloge de l’organisation et du déroulement, sans anicroches, 
des Jeux d’hiver de l’Alberta à Bonnyville et Cold Lake au début février. 
Si tout a baigné dans l’huile, c’est peut-être dû, en grande partie, à l’ex-
périence et au savoir-faire des organisateurs et des bénévoles de 50 ans 
et plus qui se sont donnés corps et âme pour la réussite de ces jeux. Et 
dire qu’on les qualifie parfois de croulants!

Plusieurs de ces vaillants organisateurs et bénévoles sont membres du 
Club de l’Aurore. Nous les applaudissons; ce sont des ainés qui n’ont 
pas froids aux yeux.

Rang arrière : Émile Dumont, Gilbert Proulx, René Champagne et Marcel Hétu. 
Devant : Fleurette Hamel, Madeleine Dumont, Claudette Proulx, Marie-Claire Cham-
pagne, Jean-Guy Mongeau

À titre de nouvelle présidente du Club de 
l’amitié de Calgary, je me présente.

Je suis une enseignante à la retraite de-
puis juin dernier, après 25 ans d’enseigne-
ment en immersion française à Calgary. 
J’ai donc un peu de temps libre pour faire 
du bénévolat. J’ai à cœur la francophonie 
et j’essaie de trouver des activités intéres-
santes et enrichissantes pour le groupe 
que nous desservons. 

Cette année, nous sommes allés voir un film français à la Cité des Ro-
cheuses et projetons d’aller en voir un autre à la fin de mars. C’est une 
nouvelle activité depuis janvier 2010. Nous continuons les activités pré-
férées de la majorité comme le bingo, casino, jeux de cartes. 

Nous incluons des invités pour parler de santé (30-45 minutes) avant 
quelques activités. (nutrition, exercice, Alzeihmer, etc.) ainsi que quel-
ques soirées musicales.

Nous participerons à la semaine Plaisir d’apprendre au début mai. Plu-
sieurs membres se sont déjà inscrits et nous avons hâte de rencontrer 
les participants et les professeurs. 

Au plaisir de faire votre connaissance bientôt!
- par Diane Tremblay Martel 

Pierre Savard, Marie Anna Lafran-
ce, Émile Morin, Cérile Royer

Le Programme d’autogestion du diabète a été développé par l’université 
Stanford en Californie.  Un programme de six séances de formation permet 
aux personnes participantes d’apprendre plus sur le diabète et découvrir 
des moyens de prendre mieux soin de soi. Ils trouvent le soutien et 
développent la confiance de mieux vivre. 

Le Réseau santé albertain en collaboration avec la Fédération des ainés 
francophones de l’Alberta, l’Association multiculturelle de l’Alberta ainsi que 
la Société du bien-être nord-est, offrira ce programme à Saint Paul de la 
mi-avril à la fin mai.  Trois ateliers de Cuisine santé diabète seront ajoutées 
afin d’appuyer les personnes participantes à mieux gérer la préparation 
de repas sains dans un contexte d’entraide. Le Réseau et ses partenaires 
veulent aussi que les personnes participantes acquièrent des nouvelles 
stratégies et augmentent leurs capacités pour autogérer leur diabète.

Ce projet est financé par l’Agence de santé publique du Canada. Les 
résultats seront diffusés par le Réseau santé albertain et ses partenaires 
ainsi que  par la Société santé en français. Pour plus d’information, n’hésitez 
pas à communiquer avec Margo Fauchon, coordonnatrice, au (780) 645-
6673 ou mfauchon@mcsnt.ca 

Vivre en santé avec le diabète    
L’Association des juristes d’expression française de l’Alberta, en collabora-
tion avec la Fédération des aînés franco-albertains, vous présente leur 
nouveau projet Prévenir l’abus, c’est mon but. Ce projet sera d’une durée 
de deux ans et son financement a été accordé dans le cadre du programme 
Nouveaux horizons pour les aînés / Sensibilisation aux mauvais traitements. 
Il permettra une prise de conscience concernant les mauvais traitements et 
leurs impacts envers les personnes âgées francophones de l’Alberta. 

Dans le cadre de cette initiative, nous désirons vous permettre de mieux 
connaître les façons de reconnaître, prévenir et réduire les abus, vous offrir 
des ressources de référence répondant à vos besoins et collaborer pour 
des intervenants dans le domaine. Je suis très heureuse de coordonner 
ce projet avec vous et si vous avez des questions ou des suggestions, 
n’hésitez pas à communiquer avec moi. Josée Bonneville : 780-450-2443.

Le Général MacArthur disait un jour « On ne devient pas vieux pour avoir 
vécu un certain nombre d’années, on devient vieux parce qu’on a déserté 
son idéal. Les années rident la peau; renoncer à son idéal ride l’âme. Les 
préoccupations, les doutes, les craintes et les désespoirs sont les ennemis 
qui, lentement, nous font pencher vers la terre et devenir poussière avant 
la mort. » 

Club des retraités d’Edmonton

OFFRE DE SERVICES : Nettoyage général de maison 
à prix abordable. Expérience auprès des aînés! 

Catheryne Raymond – 780-913 -7015

Prévenir l’abus, c’est mon but
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par Simone M. A. Demers

Quoique « trop occupés comme retraités », 
Cécile Saint Pierre et Ernest Daigle ont trou- 
vé le temps d’être « collés à la télévision » 
pour suivre les Jeux olympiques de Vancou-
ver. Ils sont présentement en croisière dans 
la Méditerranée avant un séjour en France. 
Depuis que Cécile a pris sa retraite, il y a 
trois ans, ils ont visité l’Afrique, la Riviera 
Mayenne et l’île de Grand Cayman. Après 
les voyages, « c’est toujours énormément 
bien de revenir chez nous ». 

Cécile n’en revient pas de constater 
comment le temps passe vite à la retraite. 
« C’est bizarre que les retraités sont trop 
occupés, mais c’est la réalité! » Cécile et 
Ernest passent plus de temps ensemble à 
la maison et font plus d’activités ensemble.  
« Mais, dit Cécile, j’ai besoin de mon espace 
pour maintenir mon individualité. » 

Les époux sont des « lèves tôt », heureux 
de pouvoir prendre doucement leur latt 
ensemble avant leur petit déjeuner. Depuis 
12 ans, Ernest trouve ses jours de retraite 
« formidables ».  Les projets et les activités 
ne lui manquent pas, car il s’adonne au ski 
à l’eau l’été et au ski sur neige l’hiver, en 
plus de faire de la natation deux fois par 
semaine. 

La journée de Cécile et Ernest commence 

à 9 heures. Le couple se rend soit à la 
piscine ensemble ou au curling à Beaumont. 
Ernest se rend chaque mardi pour déguster 
un beau repas et jouer aux cartes au  «Old 
Timers’ Cabin ». Il vend les billets et prend 
le temps de jaser avec les aînes, surtout 
des femmes qui apprécient beaucoup ses 
égards.  

Avec les Chevaliers de Colomb, Ernest 
organise un réseau pour servir un déjeuner 
mensuel à l’église Saint-Thomas d’Aquin 
d’Edmonton. Le couple s’implique dans 
les préparatifs du 50e anniversaire de leur 
église l’automne prochaine.

Cécile et Ernest sont choristes dans la 
Chorale Mélodie d’Amour, un club de FAFA. 
Ils partagent la passion du théâtre avec 
France Levasseur-Ouimet et participeront 
au festival du Théâtre dans « Chez 
Errrnestine ». 

Cécile est passionnée de la lecture dévorant 
des romans, des journaux, des revues et 
des textes de non-fiction; Ernest, lui, est 
fanatique des actualités, des sports et des 
comédies humoristiques. Ils fréquentent 
le théâtre, la symphonie et les spectacles 
musicaux. 

Cécile avoue que « L’entre-gens me 
manque, car j’avais un réseau professionnel 
très étendu. » C’est pourquoi elle a pris 

sa retraite en étapes de transition. Elle 
continue à son gré de développer des 
ressources pour l’enseignement français 
pour Alberta Education. 

Ce temps-ci de leur vie leur permet d’avoir 
le temps d’être là pour les membres de la 
famille qui passent par la maladie. Et d’être 
avec les enfants en voyage et autour de la 
table en ville et au lac Sainte-Anne. « Il faut 
apprendre à bien choisir nos activités, car 
les gens n’hésitent pas de nous contacter 
puisqu’ils nous croient disponibles. » 

« Il faut savoir mettre les freins », ajoute 
Ernest. « Il faut jouir et ne pas être toujours 
au travail. » Fidèles à leur consigne de 
retraite, ils vivent une vie épanouie et 
enrichissante. S’entrainent-ils pour les 
olympiques des aînés franco-albertains?

À la retraite, « c’est bizarre… »

Pâques
Preuve d’amour inconditionnel

Le soir du Samedi saint, les Chrétiens du monde entier, en Orient comme 
en Occident, commencent une veillée très solennelle : c’est la nuit où tous 
sont sauvés de l’esclavage et de la mort. Le jour se lève sur le plus beau des 
jours! Les cloches sonnent à toute volée. C’est la Pâques : d’un seul coeur, 
nous chantons l’Alléluia!

Après un Carême, où ensemble nous avons essayé de vivre une vie 
meilleure en pensant aux autres, en étant plus charitable, et en nous 
réconciliant par le pardon, il est temps de nous réjouir et de célébrer 
ensemble la victoire des victoires. C’est Pâques, appelons frères et soeurs 
tous ceux qui nous entourent. C’est l’heure de la célébration. Les portes 
où sont peintes les icônes sont grandes ouvertes. Les fleurs exhalent leur 
parfum et les chants de gloire s’élèvent comme des élans de lumière et de 
joie.

Autrefois, dans les maisons chrétiennes, pendant toute la semaine qui suit la 
fête de Pâques, la table était mise en permanence. On se rendait visite... On 
apportait des fleurs. On partageait le repas de famille. En même temps que 
la nourriture, c’était la joie qui se communiquait, c’était la vie qui circulait. De 
d’autres façons, la fête se propage encore aujourd’hui dans nos foyers.

Certains peuples ont une coutume qui consiste également à se rendre au 
cimetière. Car, comme chrétiens, il n’y a pas de séparation, la mort n’est 
qu’un sommeil. On dépose sur les tombes des oeufs peints avec les initiales 
de la Réssurection. C’est un signe de vie comme le sont les graines et les 
fleurs. La joie pascale demeure au-delà de la mort.

Pour tous ceux qui y croient, c’est une espérance folle, inouïe et 
contagieuse! Même si la vie n’est pas facile, même s’il faut lutter et souffrir, 
la vie pour ceux qui croient a un sens, elle vaut la peine d’être vécue. Ces 
croyants donnent envie de vivre.

Pourtant, chez certains, les épreuves ne manquent pas; la maladie et les 
deuils sont là. Rien ne leur enlève cette espèce de joie indéracinable qui 
continue de les inspirer. Une source mystérieuse les fait chanter au fond 
d’eux-mêmes, attirante pour tous, provocante chez ceux qui n’y croient pas.

Ne sommes-nous pas appelés à vivre heureux et libres? C’est à nouveau 
le printemps de notre vie! Soyons des témoins de joie et de paix. Joyeuses 
Pâques!

- par Agathe Joly

Spiritualité
Transmettre nos valeurs 

aux petits-enfants
Transmettre nos valeurs est inné. Nous voulons tous et 
toutes que ce en quoi nous croyons continue de vivre 
après nous et c’est légitime. Nous sommes les guides 
de nos enfants et des témoins pour nos petits-enfants. 
Ce n’est pas la même responsabilité. Nous voudrions 
tellement que nos enfants transmettent aux leurs les 
mêmes valeurs qu’ils ont reçues de nous. 

Comme parents, enseignants ou adultes signifiants, 
nous prenons souvent pour acquis que l’enfant a tout à 
apprendre de nous et dans tous les domaines. Un enfant 
porte déjà en lui sa propre vie qui demande une écoute 
attentive, des conseils éclairés et un immense respect 
des expériences diverses qu’il vit, dont les expériences 
spirituelles. 

Je me souviens m’être déjà demandé pourquoi les adultes 
croyaient que je n’avais rien en dedans de moi, que j’étais 
vide comme une chaudière à remplir et qu’ils pouvaient y 
verser leur propre contenu, sans tenir compte de ce que 
je portais déjà. Guider veut dire être avec l’autre sur le 
chemin qui existe déjà pour lui. Le chemin ne m’appartient 
pas. Les enfants ne nous appartiennent pas. Ils ne sont 
pas des reproductions de nous-mêmes, des clones 
que l’on copie à l’infini. L’enfant est un être entier qui 
commence sa croissance humaine. 

Comme grands-parents, nous sommes les témoins des 
valeurs qui ont façonné notre vie. Ce que nous sommes 
devenus et ce que sont leurs parents, constituent le 
meilleur moyen de leur transmettre les valeurs qui nous 
tiennent à cœur. Elles ne sont pas les mêmes pour tous. 
L’exemple parle plus que les mots. 

Nous avons la responsabilité de permettre à nos petits-
enfants de découvrir ce qu’ils portent en eux de beauté et 
de bonté pour qu’ils deviennent totalement eux-mêmes. 
Cette reconnaissance les attachera aux valeurs humaines 
les plus élevées.                       

- par Gisèle Marquis, Calgary
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Qui n’a pas entendu parler récemment de tous ces petits 
investisseurs, parmi lesquels de nombreux aînés, floués 
par des fraudeurs, et qui ont soudainement appris que 
leurs économies accumulées durant de nombreuses 
années leur avaient été dérobées? Ces cas 
désolants font la manchette des médias depuis 
quelque temps déjà et ont contribué à mettre au 
premier plan de l’actualité les fraudes en matière 
d’investissement. 

Aussi spectaculaires qu’elles apparaissent, ces 
dernières ne constituent pourtant qu’un élément 
du paysage de plus en plus complexe de la fraude au 
Canada.

Et si aucun segment de la population adulte au Canada n’échappe 
à la mire des fraudeurs, les statistiques révèlent que les personnes 
aînées sont particulièrement ciblées par ceux qui s’enrichissent aux 
dépens de la crédulité de leurs victimes. 

Parmi les causes de cette vulnérabilité, on retrouve le désir 
d’augmenter des revenus modestes, une générosité plus grande 
que celle du reste de la population à l’égard des organismes de 
charité, une accessibilité accrue des retraités à leur domicile ou en 
résidence, l’isolement social et, enfin, un manque de défense face 
aux stratégies d’approche agressives des fraudeurs. 

Ainsi, on estime que 80 % des personnes à qui on a réussi à 
soutirer de l’argent au moyen d’un appel téléphonique étaient âgées 
de 60 ans et plus. Autre constatation troublante : les aînés qui ont 
été victimes de fraude sont aussi plus susceptibles de subir de 
l’exploitation financière par des proches. 

Il faut se méfier du porte-à-porte, du courrier, de la loterie, des 
offres de carte de crédit, des télévendeurs, du vol d’identité, etc. 

Certaines fraudes, qui consistent à vendre un produit 
ou un service à un prix exorbitant - par exemple, des 

rénovations domiciliaires proposées à votre porte, 
à solliciter des dons par téléphone au profit de 
prétendus organismes de charité, ou alors à faire 
croire à l’obtention d’un prix de valeur moyennant 
le versement de certains frais, font des ravages 
depuis longtemps dans les communautés. 

Le vol d’identité, si accessible dans l’espace 
virtuel, se fait aussi en récupérant dans les bacs 

de recyclage la paperasse où sont écrites nos 
coordonnées et qu’on n’a pas pris le temps de 

déchirer ainsi que les sacs d’ordures ménagères 
contenant des sources potentielles de renseignements 

personnels dont les fraudeurs savent faire bon usage.

Il revient à tous et à chacun d’apprendre à se protéger contre 
la fraude par l’exercice d’une saine vigilance, faite à la fois de 
prudence et d’une méfiance de bon aloi. Vous pouvez consulter 
différents sites pour vous familiariser avec le phénomène de la 
fraude au Canada.

Fraude en matière d’investissement : http://canada.justice.gc.ca/
fra/pi/vf-fv/pub/aines-elder/fi-if.html;
Fraude par carte de crédit : http://canada.justice.
gc.ca/fra/pi/vf-fv/pub/aines-elder/carte-card.html;
Fraude par porte-à-porte : http://canada.justice.
gc.ca/fra/pi/vf-fv/pub/aines-elder/fraude-fraud.html;
Fraude par loterie : http://canada.justice.gc.ca/fra/
pi/vf-fv/pub/aines-elder/lotto.html.

Cet article a été rédigé par la
 Fédération des aînées et aînés 

francophones du Canada.  

L’honorable Mary Anne Jablonski, ministre des Aînés et 
des affaires communautaires, a accepté de traduire sa 
lettre circulaire du 20 novembre 2009, pour que nous 
puissions la partager avec les aînés francophones de la 
province.

En voici un extrait :
Une nouvelle législation aidera les Albertains à continuer 
de prendre leurs propres décisions Les Albertains 
apprécient leur indépendance et désirent prendre leurs 
propres décisions le plus longtemps possible. Grâce à 
cette nouvelle loi, sous la tutelle du Adult Guardianship 
and Trusteeship Act (AGTA), le gouvernement de l’Alberta 
s’assure que les Albertains gardent leur indépendance. 
Cette nouvelle loi est entrée en vigueur le 30 octobre 2009, 
et elle suppléante la Dependant Adults Act (DAA) adoptée 
il y a 30 ans. 

Je crois qu’il s’agit d’une bonne législation qui aborde 
d’une meilleure manière les besoins 
actuels des Albertains en offrant plus 
de choix, ainsi que des mesures 
de protection relatives à la prise de 
décisions afin de protéger les adultes 
vulnérables qui n’ont plus la capacité 
de prendre leurs propres décision. 

Options de prise de décision en vertu 
de l’AGTA : 

•	 Prise de décision appuyée
•	 Codécision
•	 Tutelles
•	 Prise de décision spécifique
•	 Administration fiduciaire
•	 Évaluation de la capacité
•	 Mesures de protection

Pour obtenir plus de renseigne-
ments sur la nouvelle AGTA, visi-
tez le site www.seniors.alberta.
ca/opg ou composez le numé-
ro sans frais 1-877-427-4525.

Les aîné(e)s et la fraude : apprendre à se méfier 
Formulaires disponibles au bureau de la FAFA : 780-465-8965

Remerciements à Patrimoine canadien. Sans l’apport de ce ministère, l’Éveil, qui fait partie de la 
progammation de la FAFA, ne pourrait pas être réalisé.


